
Kosovo : quels enjeux pour lâ??Union europÃ©enne ?

Description

La question du futur statut du Kosovo constitue une Ã©preuve pour lâ??unitÃ© europÃ©enne 
et pour le dÃ©veloppement dâ??une politique Ã©trangÃ¨re commune. Or lâ??Union 
europÃ©enne est confrontÃ©e au retour en force de la diplomatie russe, rÃ©solue Ã  affaiblir le 
poids politique de Bruxelles.

Personne nâ??a vu les Russes venir, rÃ©pÃ¨te-t-on, accablÃ©, au sein de lâ??EPUE (Equipe de
Planification de lâ??Union europÃ©enne) Ã  Pristina. Depuis plus dâ??un an (avril 2006), lâ??EPUE
prÃ©pare lâ??arrivÃ©e de la plus grande mission civile europÃ©enne jamais dÃ©ployÃ©e dans le
cadre de la PESD (Politique europÃ©enne de sÃ©curitÃ© et de dÃ©fense). Tout Ã©tait prÃªt pour
faire succÃ©der Ã  la MINUK (Mission IntÃ©rimaire des Nations Unies au Kosovo) une mission
europÃ©enne de renforcement de lâ??Ã©tat de droit. Le budget Ã©tait convenu -environ 15 millions
dâ??euros par an- ainsi que les effectifs de magistrats et de policiers dÃ©ployÃ©s, soit environ 1.500.
Le GÃ©nÃ©ral Yves de Kermabon devait en prendre la tÃªte. Pour Washington et les grandes
capitales europÃ©ennes, une â??formalitÃ©â?? restait Ã  remplir pour rendre cette mission effective:
lâ??entÃ©rinement au Conseil de SÃ©curitÃ© du plan du mÃ©diateur des Nations Unies pour le
Kosovo, Martti Ahtisaari, octroyant une indÃ©pendance surveillÃ©e au Kosovo[1]. Seulement la
Russie, cet Ã©tÃ©, est venue bouleverser la donne en menaÃ§ant dâ??utiliser son droit de veto.
Depuis, les divisions internes entre les Etats membres ont refait surface, mettant sur la sellette la
mission au Kosovo de la PESD.

La politique Ã©trangÃ¨re commune dans la tourmente

Certains pays europÃ©ens, dont lâ??Espagne, la GrÃ¨ce, la Slovaquie et Chypre, sont sensibles Ã 
lâ??argument principal avancÃ© par la Serbie et la Russie: lâ??intÃ©gritÃ© territoriale doit primer sur
le principe dâ??auto-dÃ©termination. ConfrontÃ©s Ã  des mouvements sÃ©paratistes rÃ©gionaux, ils
jugent que lâ??octroi de lâ??indÃ©pendance au Kosovo pourrait reprÃ©senter un dangereux
prÃ©cÃ©dent. Le ralliement de ces pays au plan Ahtisaari et Ã  la mission PESD Ã©tait ainsi
conditionnÃ© Ã  une nouvelle rÃ©solution au sein du Conseil de SÃ©curitÃ©, qui consacrerait
lâ??unicitÃ© du cas Kosovo. Pour certains au sein de lâ??EPUE, lâ??ouverture en aoÃ»t 2007 de
nouvelles nÃ©gociations entre Pristina et Belgrade dirigÃ©es par une troÃ¯ka russo-amÃ©ricano-
europÃ©enne nâ??Ã©tait quâ??une faÃ§on de rallier ces rÃ©calcitrants: Â«Lâ??Union europÃ©enne 
a besoin de temps. La France, lâ??Allemagne et la Grande-Bretagne[2] nâ??Ã©taient pas prÃªtes Ã  
dire que le temps de la nÃ©gociation multilatÃ©rale Ã©tait finiÂ». Pourtant, rien ne laisse augurer
aujourdâ??hui quâ??une solution soit trouvÃ©e. Les positions serbes et albanaises restent
diamÃ©tralement opposÃ©es, les premiers souhaitant prÃ©server leur souverainetÃ© sur la province,
les seconds rÃ©clamant lâ??indÃ©pendance. Lâ??hypothÃ¨se dâ??une dÃ©claration unilatÃ©rale
dâ??indÃ©pendance du Kosovo de la part des autoritÃ©s de Pristina, suivie par une reconnaissance
des Etats-Unis et de certains pays europÃ©ens, est donc de plus en plus probable. Le soutien de
lâ??ensemble des pays membres Ã  ce fait accompli est en revanche loin dâ??Ãªtre certain.
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Dans ce contexte, les appels au maintien de lâ??unitÃ© de lâ??UE se multiplient, ainsi que les
discours alarmistes concernant la crÃ©dibilitÃ© de la politique Ã©trangÃ¨re commune. Â«
La politique extÃ©rieure de lâ??Union europÃ©enne est nÃ©e dans les Balkans, elle ne doit pas 
pÃ©rir dans les BalkansÂ», ont averti Bernard Kouchner, le ministre franÃ§ais des Affaires
Ã©trangÃ¨res et son homologue britannique, David Miliband, dans une tribune du Monde[3]. Javier
Solana, le haut reprÃ©sentant pour la Politique Ã©trangÃ¨re et de sÃ©curitÃ© commune de
lâ??Union, a dÃ©clarÃ© le 3 octobre 2007 que lâ??UE devait Ãªtre prÃªte Ã  prendre le relais des
Nations Unies dÃ¨s le mois de dÃ©cembre. Quelle que soit lâ??issue des nÃ©gociations. Â«
Câ??est la crÃ©dibilitÃ© de lâ??Union europÃ©enne et sa capacitÃ© Ã  prendre des dÃ©cisions 
difficiles qui est en jeuÂ», rÃ©sume un analyste politique Ã  Pristina. Lâ??Ã©quipe de lâ??EPUE
continue dans le noir Ã  prÃ©parer une mission qui pourrait ne pas voir le jour. Les plus optimistes
osent espÃ©rer que certains pays membres, sans reconnaÃ®tre le Kosovo, nâ??entraveront pas pour
autant la mission. Mais lâ??intÃ©rÃªt de lâ??Union pourrait bien sâ??arrÃªter Ã  celui des Etats,
portant un nouveau coup Ã  lâ??idÃ©al dâ??une Europe puissance, dotÃ©e dâ??une politique
Ã©trangÃ¨re commune…

Le retour de la diplomatie russe

Â«Les Russes sont parvenus Ã  diviser lâ??Europe et sâ??en rÃ©jouissent. Ils nâ??ont aucun 
intÃ©rÃªt Ã  voir Ã©merger une politique Ã©trangÃ¨re europÃ©enne communeÂ», analyse un membre
de lâ??EPUE. En maintenant un conflit gelÃ© au cÅ?ur de lâ??Europe, Moscou cherche Ã  freiner la
stabilisation des Balkans, voire lâ??adhÃ©sion Ã  lâ??UE des pays ex-yougoslaves. Â«Les Russes ne 
peuvent pas inverser le rapport de force qui existe dans lâ??Europe du sud-est, dont la vocation est 
dâ??entrer dans les instances euro-atlantiquesÂ», nuance Jean-Sylvestre Mongrenier, spÃ©cialiste
des questions de dÃ©fense. Â«Ils veulent geler ce conflit car cela fait un levier dâ??action et un 
pouvoir de nuisanceÂ». La bataille diplomatique qui se joue entre lâ??UE, les Etats-Unis et la Russie
ne peut Ãªtre dissociÃ©e des enjeux stratÃ©giques qui relient les Balkans au Caucase. La diplomatie
russe agite la crainte, en cas dâ??indÃ©pendance du Kosovo, dâ??une contagion aux rÃ©publiques
sÃ©cessionnistes dâ??Abkhazie et dâ??OssÃ©tie du sud en GÃ©orgie. Disposant de vastes
rÃ©serves dâ??hydrocarbures, le Caucase est le thÃ©Ã¢tre dâ??une guerre dâ??influence entre la
Russie, les Etats-Unis et lâ??UE. Pour certains pays europÃ©ens, rÃ©duire leur dÃ©pendance
Ã©nergÃ©tique Ã  lâ??Ã©gard de la Russie passe notamment par le Caucase. Mais aussi par les
Balkans, Ã  travers lesquels les hydrocarbures de la Caspienne seront acheminÃ©s jusquâ??en
Europe de lâ??ouest. Dans ce contexte, la stabilitÃ© des Balkans et lâ??intÃ©gration Ã  lâ??UE sont
un enjeu stratÃ©gique dâ??importance.

Une dÃ©claration unilatÃ©rale de lâ??indÃ©pendance du Kosovo comporte des risques de
dÃ©stabilisation rÃ©gionale. Elle pourrait attiser des revendications sÃ©cessionnistes dans la
Republika Srpska en Bosnie-HerzÃ©govine, dans la vallÃ©e du Presevo Ã  majoritÃ© albanaise au
sud de la Serbie, sans compter une rÃ©surgence du conflit en MacÃ©doine. La perspective dâ??une
intÃ©gration europÃ©enne de lâ??ensemble des pays des Balkans paraÃ®t Ãªtre le meilleur garde-
fou aux tensions ethniques et sÃ©paratistes dans la rÃ©gion. Mais lâ??UE saura-t-elle unifier une
rÃ©gion et mener une politique cohÃ©rente, alors quâ??elle est incapable de dÃ©passer ses divisions
internes? Â«La crise du Kosovo est bien entendu un test pour lâ??Union europÃ©enne et sa politique 
Ã©trangÃ¨reÂ», estime J.-S.Mongrenier, Â«mais ce qui est paradoxal, câ??est que lâ??Union 
europÃ©enne ne parvient pas Ã  une position unitaire sans les Etats-Unis et leur arbitrageÂ». Et la
position des Etats-Unis est aujourdâ??hui trÃ¨s claire: lâ??indÃ©pendance, Ã  tout prix. Une
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indÃ©pendance qui risque de coÃ»ter cher Ã  Bruxelles.

* Lucile MARBEAU est journaliste free-lance

[1] Martti Ahtisaari, lâ??envoyÃ© spÃ©cial du SecrÃ©taire GÃ©nÃ©ral des Nations Unies au Kosovo,
Ã©tait chargÃ© de superviser les premiÃ¨res nÃ©gociations entre la Serbie et les responsables
politiques albanais de novembre 2005 Ã  mars 2007. Le plan Ahtisaari consacrait une indÃ©pendance
sous surveillance internationale, avec la crÃ©ation entre autres de la mission europÃ©enne dans le
cadre de la PESD. MalgrÃ© la rÃ©ticence de certains, lâ??ensemble des pays membres avait fini par
apporter leur soutien Ã  ce texte. Pour en savoir plus: http://www.unosek.org/unosek/index.html
[2] La France, le Royaume-Uni et lâ??Allemagne soutiennent lâ??indÃ©pendance du Kosovo.
[3] Â«Le Kosovo, une affaire europÃ©enneÂ», Le Monde, 6 septembre 2007.
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